


Notre  père nous  a toujours raconté que ses parents étaient partis de Procida avec de la famille 

pour rejoindre de la famille en Amérique, à Brooklyn, mais que sa mère était tombée malade et 

qu’ils avaient été obligés de débarquer à Marseille où ils s’étaient installés.  

Pourquoi  ? Comment ? Mystère.

Nous n’étions pas très curieux et n’avons jamais posé ces questions. Peut-être ne le savait-il pas 

lui-même !

Notre  grand-mère s’appelait Maria Carmela Scotto di Carlo. Di Carlo ? Un nom noble ?

Nous avions peut-être des cousins en Amérique !



De nos grands parents nous avions ces deux photos

Sur la première ils sont assez jeunes, sans doute peu de temps après leur arrivée

Sur la seconde notre grand-mère lors de la communion de sa fille avec notre père



Nous avions aussi ces photos



Puis fin mars 2004 notre père est décédé et le soir de ses obsèques, c’était un vendredi, j’ai 

interrogé internet avec ces mots clés : Barone Procida et là miracle : la première réponse me 

renvoie à un site intitulé La grande famille de Procida et coïncidence extraordinaire le 

lendemain cette association était à Marseille pour des journées généalogiques à la Maison de 

la Corse, c’était le 3 avril 2004 : 

Bien sûr nous y sommes allés, en quelques clics Pascal nous a trouvé  l’acte de mariage 

de nos grands parents en 1884 ! 

Inutile de dire que je n’ai pas hésité une seconde pour adhérer à cette association ! 



J’ai raconté l’histoire de notre famille sur notre site, dans la page de présentation  :



et là (cousinage 

avec Annie-Claire

Papadopoulo) : 

où j’écrivais en 

juillet 2004 : « est-

ce que notre grand-

mère a débarqué 

parce qu’elle était 

enceinte de notre 

père ? »

On ne savait pas en 

quelle année ils 

étaient arrivés à 

Marseille. 

On savait que notre 

père avait eu une 

sœur plus âgée.



Les recherches à Procida ont permis de trouver  la naissance d’une fille Maria Teresa née en 

1885  et décédée en 1887 



Raffaele est né en 

1852, 

Maria Carmela en 

1867, 

ils se sont mariés 

en 1884

elle avait 17 ans à 

son mariage et lui 

32.

Registre des âmes 

de 1883 :

ils étaient voisins, 

il habitait au 13 

via Cavour et elle 

au 11 ou au 12. 

Il avait 15 ans 

quand elle est née, 

il a dû la voir 

grandir, et puis en 

être amoureux…



On a leur présence dans le registre des âmes de 1889

Et dans le registre des âmes de 1892 on apprend qu’ils étaient « partiti »



Lors d’une visite à Procida, Pascal nous avait envoyé une photo du 13 via Cavour : 

Bien sûr en 1885 la maison devait avoir un autre aspect !



Notre première visite lors de la 1ère AG en 2005 a été à cette via Cavour

Nous avons raconté au voisin que nos grands 

parents habitaient là en 1890, au numéro 13

Quand nous sommes revenus en 2007:

Surprise ce n’était plus le n°13 mais le n°11 !

Le n° 13 était plus loin dans la rue !!!



D’après les registres des âmes ils étaient donc partis entre 1889 et 1892.

Malheureusement  il n’existe pas de listes de passagers ayant débarqué à Marseille. 

J’ai donc commencé à faire des recherches pour voir s’il y avait des naissances à 

Marseille après 1889 et en 1891 on trouve la naissance d’un enfant  :

Mais en continuant les recherches on apprend qu’il est décédé l’année suivante. 



En continuant les recherches, année après année, je suis allé de surprise en surprise :

Ils ont eu à Marseille 10 enfants, dont 7 morts très jeunes et un enfant mort né.

En voici la liste :

Naissance                                                          Décès                            Âge

Mai 1891           Michel Nicolas Ange              septembre 1892           1 an

Août 1893          Anna mars 1899                    6 ans

Janvier 1895     enfant mort né

Mars 1896         Nicolas   avril 1897                     1 an

Mars 1898         Anastasie Vincente                février 1899                  1 an

Avril 1900         Vincent François                   septembre 1903            3 ans

Mai 1902           Marie   septembre 1903            1 an

Octobre 1904    Conception                             janvier 1933                 29 ans

Janvier 1907 François                                 Mars 2004                     97 ans !

Décembre 1909 Marius novembre 1911              2 ans

Soit 11 enfants en comptant Maria Teresa née à Procida. 

De quoi sont-ils morts ? De maladie certainement, les épidémies étaient courantes à cette 

époque : rougeole, grippe, typhoïde,  variole, diphtérie … 



Avec ces renseignements on pouvait enfin arriver à ces conclusions :



Après le décès de notre père, j’ai commencé à faire des recherches et l’une des premières 

a concerné le décret de naturalisation en 1909. 

On y apprend quelque chose d’intéressant sa sœur aînée, Angeline, mariée à un Esposito

habite à Marseille, 13 impasse Négrel. 

Son autre sœur Filomena et son frère Domenico sont restés à Procida.

Grâce aux recensements à Marseille on a trouvé la trace de sa sœur, elle était venue à Marseille 

plusieurs années avant lui.  On trouve la trace du couple Nicolantonio Esposito x Angelina 

Barone dans le recensement de 1876 au 27 rue Négrel où ont habité mes grands- parents.

Notre grand-père s’est marié en 1884, sa sœur était déjà à Marseille à cette date. 

Donc quand ils sont venus à Marseille, ils devaient savoir où aller. 



Acte de naissance de leur premier enfant :  26 mai 1891 au 27 rue Négrel :

On savait que notre grand-père était marin ou pêcheur, sans plus.

La sage femme est Thérésine Scarpati : un nom de Procida !



Par curiosité j’ai voulu savoir si cette Thérésine Scarpati était vraiment de Procida.

Sur le site gens.info on voit qu’il est un peu partout en Italie mais surtout  dans la 

région de Naples :

Son époux est Jean Scarpati, est-ce 

que par hasard ils se seraient mariés à 

Procida ? Une petite recherche sur le 

site, et on trouve le mariage d’un 

Giovanni Scarpati avec une Maria 

Teresa Schiano lo Moriello.

Mais est-ce que ce sont bien eux 

qu’on retrouve à Marseille ?



Nouvelle recherche, aux archives, sachant qu’ils habitaient Grand-Rue à Marseille

Autre recherche pour la naissance d’un de leurs enfants



Effectivement on lit que Antoine Célestin Scarpati est le fils de Jean Scarpati

né à Procida et de Marie Thérèse Schiano lo Moriello

J’imagine que ma grand-mère et Thérésine devaient évoquer des souvenirs de 

leur île natale !



Et puis, un an après mon père, presque jour pour jour, en 2005 notre mère s’en 

allait. Dans une vieille boîte en fer on a trouvé deux documents. Le premier 

concernait le registre d’immatriculation des étrangers selon la loi du 8 août 1893.

En bas du document on peut lire qu’il a 

fourni un passeport et un livret de marine 

marchande, livret certainement délivré en 

Italie que nous n’avons pas retrouvé, ni 

son passeport.

Nous aurions aimé savoir, et aimerions 

toujours savoir quel genre de marin il 

était. 

Les recherches menées aux archives à 

Toulon et à Paimpol par des membres de 

notre association  n’ont rien donné.



Le deuxième document nous réservait 

une énorme , mais 

surprise, 

Il s’agissait d’un passeport délivré le 6 

août 1890 à Maria Carmela Scotto di 

Carlo fille de feue Francesco …



… qui nous apprend

che va a Marsiglia per raggiungere suo marito !!!!

Même sans connaître l’italien, on comprend !

Elle n’était donc jamais tombée malade à bord du bateau qui 

les amenait en Amérique !!!



Ce passeport date du 6 août 1890 et ils ont eu leur premier enfant le 26 mai 1891

Mai 1891 – 9 mois = septembre 1890

Donc elle est arrivée entre mi-août et septembre 1890

Le journal  Le Sémaphore  publie les mouvements du port.

Dans cette période voici la liste des navires venus de Naples :

date              navire                        nombre de passagers

13 août          Saint-Marc 96

20 août          Saint-Marc 135

28 août Algérien                             101

1er sept. Franche-Comté                375

5 sept. Saint-Marc 86

10 sept.         Marie-Louise                     63

13 sept. Saint-Marc 75

20 sept. Saint-Marc 25

24 sept. Algérien                              75



Notre grand-mère est peut-être venue sur un de ces quatre vapeurs : 

Algérien
Franche-Comté

Marie-Louise
Saint-Marc

Si toutefois elle est bien venue en bateau !



Ce passeport mes parents devaient l’avoir depuis toujours, mais ils l’avaient oublié, est-ce que 

mon père l’avait lu ? C’était un papier rescapé du temps où mes grands parents, puis mes parents 

habitaient les Vieux-Quartiers qui furent détruits entre janvier et février 1943.

Ces Vieux-Quartiers abritaient beaucoup d’immigrés, dont de nombreux italiens, et en particulier 

des napolitains, à tel point qu’on appelait ce quartier « la Petite Naples » 



L’immigration italienne était forte à Marseille :

Passant de 26 000 en 1872 à 100 000 en 1930.

En 1900 les italiens représentaient environ 20% de la population marseillaise.

En 1906 dans le premier canton (Vieux Port, Hôtel de Ville) sur 20 000 habitants on en 

comptaient 13 000.

Dans son livre « Marseille porte du Sud » (1927)  le journaliste Albert Londres écrit  

avec humour :

- Monsieur le maire, je crois être perdu, mais puisque vous voici, vous ne me 

refuserez pas une précision. De quelle ville, au fait, êtes vous maire ?

M. Flaissières me pria de me promener dix minutes en sa compagnie.

- Ecoutez, me disait-il, chemin faisant

- Je n’entends que la langue italienne.

-Eh bien ! Maintenant vous êtes fixé.

- Cela ne me dit pas de quelle ville vous êtes le magistrat.

- Allons, votre esprit est encore lourd ce matin, vous voyez bien que je suis maire 

de Naples.



J’ai fait des recherches aux Archives Municipales pour quelques noms 

caractéristiques de Procida comme SCOTTO DI …. pour la période 1904 – 1924  :

nombre total d’actes         mariages                                 

d’Abusco 9 4

d’Aniello 28 14

d’Antuono 1

d’Apollonia 4

d’Ardino 3 1

di Carlo 54 10

di Ciccariello 9 2

di Fasano 1 1

di Freca 15 2

di Galetta 1

di Marrazzo 2 1

di Mase 17 2

di Minico 6 2

di Monaco 1

di Perrotolo 29 9

di Perta 60 13

di Quacquaro 10 4

di Rinaldi 38 13

di Tella 5 1

di Uccio 37 10

di Vettimo 38 11

La Chianca 40 8

Lavina 3 1

Lo Baglivo 1 1

Procida était bien représentée !



Quand ils sont venus à Marseille, les 

immigrés italiens ont emmené avec eux 

leurs traditions, et pour ceux de Procida, 

la fête de la St Michel 

La famille Guarracino, grâce au soutien 

de la communauté de Procida fit réaliser 

une statue de St Michel terrassant le 

dragon.

Cette procession s’est perpétuée jusqu’en 

1977.

Cette statue est conservée dans la réserve 

de l’église des Accoules, on peut la voir 

sur demande.



Voici une carte des Vieux Quartiers vers 1940, mes grands-parents, puis mes parents 

habitaient rue Négrel (en rose). En gris sont les zones qui ont été détruites en 1943, la rue 

Négrel, y figurait. Mes parents, comme 25 000 personnes, en furent chassés. 



J’ai mis ici quelques photos de cette évacuation avant le dynamitage des Vieux Quartiers :



Vue aérienne de Marseille, en bleu les Vieux Quartiers. 



Ce qu’il restait après le dynamitage



Après les Vieux Quartiers mes 

parents s’installèrent dans une rue 

qui fut bombardée en 1944 par les 

alliés !

La maison qu’ils habitaient fut 

détruite. Ils y perdirent des papiers, 

et mon père nous disait qu’il y avait 

des lettres d’Italie et d’Amérique.

C’est certainement entre la 

destruction des Vieux Quartiers et ce 

bombardement  que furent perdus le 

passeport de mon grand-père et son 

livret maritime.

Seul le passeport de notre grand-

mère  y a échappé.



Mes grands-parents puis 

mes parents ont habité la 

rue Négrel. 

Intéressé par ce quartier 

j’ai réalisé un site 

lesvieuxquartiers.free.fr

j’ai trouvé les photos de 

nombreuses rues, en voici 

une « folklorique »

Mais aucune de la rue 

Négrel !



Sur un site j’avais trouvé cette photo où il était indiqué qu’il s’agissait de la rue St 

Laurent :



Cette année on a trouvé la même photo avec une meilleure définition :

Avec un détail important, on voit en fond la basilique Notre Dame de la Garde



Si on regarde le plan des Vieux Quartiers, on réalise que cette rue ne 

pouvait pas être la rue Saint-Laurent car elle est parallèle au port et 

d’où on ne pouvait voir la basilique :



Il fallait donc trouver une rue qui « regardait » vers Notre Dame de la Garde. 

Cette rue semblait « tourner » légèrement vers la gauche et semblait assez 

longue. Les rues qui pouvaient correspondre étaient celles qui partaient de la 

place de Lenche : la rue Radeau et la rue des Martégales :



Pour vérifier ces hypothèses direction place de Lenche et photo vers Notre 

Dame de la Garde :

Si on agrandit 

En comparant les vues de la 

basilique, on voit qu’elles ne 

sont pas prises sous le même 

angle.

Recherche d’une autre 

position



Il faut se déplacer du côté de la mairie (en jaune sur le plan) 



La rue qui 

correspond le 

mieux est la rue 

Négrel (en rose), 

avec la rue 

Bonneterie qui la 

prolonge en vert.

En jaune les rues 

qui coupent la 

rue Négrel



Les rues qui coupent cette rue montrent clairement qu’il s’agit bien de la rue 

Négrel

Autre indice, la 

coiffeuse, dont on voit 

l’enseigne, était au 

n°13 (indicateur 

Marseillais de 1943)

on devine juste avant le 

n°11, où ont habité mes 

grands-parents et mes 

parents !



Pour ceux qui habitent Marseille, si un jour vous passez par le rue Méry qui 

part de la place Sadi Carnot, regardez cet immeuble



La rue Négrel était surélevée, le trait rouge montre la pente qu’il y avait, et si on 

regarde bien la façade de l’immeuble …



chose extraordinaire on devine encore les traces de l’enseigne d’un marchand de 

vins !



Concernant les Vieux Quartiers de Marseille on peut 

voir un excellent documentaire sur youtube

Pour le trouver tapez

La petite Naples Marseillaise



Raffaele BARONE

1852 - 1929
Maria Carmela SCOTTO di CARLO

1867 - 1935


